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Réjouissons-nous ! Une grande lumière est des-
cendue sur mon humble village, et du fond de ma
modeste chaumière, j'en ai été tout illuminé.

J'ai vu l'Eglise menacée et la Patrie en péril par
une trame infernale.

J'ai écrit ce que j'ai vu, ce que j'ai entendu et
ce que j'ai compris des secrets desseins des démons !

Encore sous l'impression douloureuse de ces na-
vrantes visions, j'ai entendu une voix mystérieuse
qui disait

:
" Malheur à celui qui gardera capives

la lumière et la vérité !
"

Longtemps j'ai feint de ne pas comprendre cet
avertissement

: j'avais peur des terribles révélations
qui m'avaient été faites : je craignais de produire
un grand scandale en les publiant !

^>aâ


